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dabolir cette diftin&ion vulgaire, & ces rai
fons n’gnt pas P’avantage de lui paroite dé-
‘cifives. J’al déja eu occafion d’obferver quef~
fe&ivement elles"n’avoient pas le degré d’é-
vxdunce quon leur fappofoxt ¥ mais Jaxu

mieux renvoier le leGeur 4 Vouvrage mé-
me, que de prononcer fur une controvcrfc
ou tant de z€lés fyftématcurs fe trouvent en-
poagés.

Ceux qui ne g'intéreflent pas infiniment &
Ja décifion de ces fortes de difputes, ne laif-
feront pas dc trouver dans cet ouvrage des en-
choxts intéreffans. 11 v a ploficurs. idées qu’on

¢ semprefiera pas d’appreuver mais qui ne
peuvent manquer de fixer attention des phy-
{iciens par Pair méme de paradoxe & de nou-
veauté qu'elles préfentent. Telle eft la penfée
fuivante fur la gravité des corps, ou plutbe

fur leur rechite vers la terre, que Panteur dif-

tingue. de la gravité. ];‘quz‘dun arbitror, quid

apis projelius mon cadar in terrain propuer

gravitatem ; nam fi hec tolleretur , non vi-

Cdetur manfuras fufpenfus in acre , in quo ni-

kil manet , nifi aereum [it 5 lapis autem con-
erarie nowre ¢t /czuccz z‘er;c/Zm, ergo
caderce , tum  quia comtra inditam zndo‘em
projeclus recuperare tenderet debitam fibi /'-
tuationem , tum prafertim cam ipfe  aeris
gualitates nature lapidis oppofite . illum re-
Jercueerent.

La penfée de Panteur fur la nature & lo-
Jmmc des vcms,pﬁrom ¢galement {inguliere.
Sunt vapores mazeriis zcrrcﬂrlbns ra-
refucils filpati, adeoque frigide & ficcantis




